
SERVICES ANNEXES DES HÖPITAUX I

sensiblement. Ici encore, dans les salles de malades, les lits

d’enfants sont generalement disposes ä raison de deux par
trumeau. Je vous ai donne plus haut des indications & ce sujet.

Comme programme, !’'höpital d’enfants a une plus large part
a faire aux maladies contagieuses. Il faut des pavillons speciaux
pour ces diverses maladies : on trouvera doncles pavillons des
rubeoleux, des scarlatineux, des typhiques, surtout des diphte-

riques (fig. 831 ). Chacun de ces pavillons devant £tre traite

 

    

 

831. — Service d’isolement de l’Höpital des enfants assistes.

ainsi que nous l’avons vu pour les salles de malades, mais en

plus avec des chambres d’isolement.
Precedant tout ce service des contagieux — lequel devra £tre

bien A part dans la composition — il faut un pavillon qu’on

appelle pavillon des douteux, comprenant, suivant l’importance de
l’'höpital, un nombre variable de salles. C’est un service d’obser-
vation : du moment oü la nature de la maladie apparait nette-
ment, l’enfant est &vacu& sur le pavillon qui doit le recevoir.
Naturellement, si tous les douteux &taient ensemble sans aucune

pre&caution, ils se communiqueraient reciproquementles maladies
dont ils peuvent avoir le germe. Il faut donc un isolement

qui est obtenu par la division des salles en loges ou stalles,

avec paroi vitree sur le corridor central. Les dependances comme

ci-dessus.
La disposition des salles de diphteriques sera la me&me

stalles vitrees et corridor de surveillance au milieu. A l’extre-


